
 

 

 
 

Traduit et adapté par le tout petit : Michel Baruch. 

ס''א ל''זצוק  'המח''כבשה ז''וב ב''ובכשיב ר''י  

.ולנחמות לישועות המצפים הרבים ולזכות הנחמדים דבריו לפרסם הצדיק של רצונו אעשה אמרתי  

יא''זתעועכ  

 

 

ֹּאמֶרוַ  שֶה אֶל 'ה י ה אֶל בֹּא מֹּ רְעֹּ י פ  י כִּ י אֲנִּ דְתִּ כְב  בוֹ אֶת הִּ ן עֲבָדָיו לֵב וְאֶת לִּ ע  י לְמ  תִּ י שִּ ת  תֹּ רְבוֹ אֵלֶה אֹּ ן :בְקִּ ע  פֵר וּלְמ  נְךָ בְאָזְנֵי תְס  נְךָ וּבֶן בִּ  אֲשֶר אֵת בִּ

י לְתִּ ל  תְע  ם הִּ יִּ צְר  י וְאֶת בְמִּ ת  תֹּ יַבָםַוִַַּאֲשֶרַאֹּ מְתִּ יש  עְתֶםַכִּ יַהַיד   : 'אֲנִּ



 

 

Ha-Chem parla à Moché : « Va chez Pharaon car j’ai alourdi son cœur et le cœur de ses serviteurs 
afin que Je place Mes prodiges en son sein : Et afin que tu racontes aux oreilles de ton fils et de ton 
petit fils que Je Me suis joué de l’Egypte et mes signes que j’ai mis sur eux. 
Afin que tu racontes, ici Ha-Chem dévoile à Moché la prochaine plaie  qui va frapper l’Egypte et 
Moché y fait allusion en ces termes : Afin que tu racontes aux oreilles de ton fils, il s’agit des 
sauterelles. Médrach Rabba 13,5.  
La question se pose, pourquoi Moché mentionne cette plaie par allusion, et de plus pourquoi le 
devoir raconter aux oreilles de tes fils est lié spécialement à cette plaie ?  
 
 
Plus loin il est dit : Demain Je remplirai ton territoire de sauterelles ; cette plaie a permis de 
délimiter parfaitement les frontières de l’Egypte.   
 
Ce qui aurait pu se faire par les plaies précédentes comme la grêle ou les bêtes féroces qui ne 
s’abattent que sur l’Egypte.  
Cependant il y a lieu de dire que bien que toutes les plaies frappent uniquement en Egypte elles ne 
permettent pas de déterminer 
 
Parfaitement les frontières. En effet toutes ces plaies ne s’abattent que sur les égyptiens et les 
provinces où se trouvent les enfants d’Israël sont toutes épargnées. Les sauterelles est la seule 
plaie qui se répand dans tout le territoire de l’Egypte même là où résident les enfants d’Israël. Là où 
se trouvent les enfants d’Israël les sauterelles arrivent en petit nombre, uniquement les espèces 
consommables alors qu’ailleurs elles envahissent les terres et détruisent tout sur leur passage.  
En entendant que les sauterelles ont aussi investi les provinces où se trouvaient les enfants d’Israël, 
Pharaon se dit que cela est aussi une plaie pour Israël qu’à présent il leur arrivera malheur. Vous 
voulez fuir et quitter l’Egypte voyez le malheur qui est devant vous, leur dit-il!  ראו כי רעה נגד פניכם. 
C’est pourquoi Moché évite de mentionner explicitement que les sauterelles se sont répandues 
même là où se trouvait Israël et qu’il se contente d’y faire allusion. C’est le sens de ; afin que tu 
racontes aux oreilles de tes fils, référence à la discrétion des propos et cela ne s’adresse qu’à Israël 
qui eux comprennent pourquoi cette plaie est particulière comme nous l’avons dit plus haut.  Z Ch 
1. 
 

ים רִאש וֹּן הו א לכָםֶ לחְדְָש יֵ החַֹּדֶש  הַז הֶ לכָםֶ רֹּאש  חדֳָש ִ  :אַהֲרֹּן ב אְֶרֶץ מִצרְַיםִ לאֵמֹּר מֹּש הֶ ואְֶל ויַ ֹּאמֶר יהְוהָ אֶל 
ְּּרוּ אֶל  :הַש  נָהָ ַּּב ָּּל ד ת ויְקְִחו  להֶָם אִיש  ש הֶ לבְיֵת ישִ רְָאֵל לאֵמֹּר ב עֶָש ֹּר לחַֹּדֶש  הַז הֶ עֲדַּת כ  : ש הֶ לבַ יָתִ. אָבֹּ

 
L'Éternel parla à Moïse et à Aharon, dans le pays d'Égypte, en ces termes: « Ce mois-ci est pour 
vous le commencement des mois, il sera pour vous le premier des mois de l'année. Parlez à toute la 



 

 

communauté d'Israël en ces termes: Au dixième jour de ce mois, que chacun se procure un agneau 
pour sa famille paternelle, un agneau par maison.   
Rachi relève : Etait-ce à Aharon de parler ? Il est pourtant écrit : « Toi tu déclareras tout ce que je 
t’ordonnerai… ». En fait, Aharon et Moché se témoignaient du respect l’un à l’autre, chacun 
recherchant l’enseignement de son frère. La parole s’émanait ainsi de tous les deux, comme s’ils 
s’exprimaient ensemble. 
Quelle est la difficulté que Rachi souligne ? Le verbe parler est au pluriel cela ne peut signifier que 
tous les deux parlent en même temps car alors le discours devient inaudible.  Et si cela signifie que 
Moché parle en 1er et qu’Aharon  explique ce qu’il a dit comme il le fait devant pharaon il était alors 
suffisant de mettre ce verbe au singulier comme toutes les autres fois. En effet le verset détermine 
celui qui détient le pouvoir de la parole, c’est Moché et quand Aharon parle il s’inscrit dans la parole 
de Moché et ne détient pas un « droit ou un pouvoir» de parole indépendant.  
Toutefois nous aurions pu dire que ce chapitre est particulier,  Aharon  est associé à la parole 
comme le souligne le 1er verset : L'Éternel parla à Moïse et à Aharon, Rachi dit : Etant donné que 
Aharon avait travaillé durement, tout comme Moché, à l’accomplissement des miracles, Hachem lui 
rend ici hommage, au moment de proclamer la première de toutes les Mitsvoth, en l’associant à 
Moché au moment où Il va l’annoncer. Serait-ce à dire qu’Aharon est aussi associé à la parole, ou 
bien uniquement à l’écoute ? Voilà que plus haut il est dit : Toi, tu diras tout ce que je t'aurai 
ordonné et Aharon, ton frère, parlera à Pharaon. Rachi explique : toi tu déclareras une seule fois 
chaque message, tel que tu l’auras entendu de ma bouche, et Aharon ton frère l’exposera et 
l’expliquera aux oreilles de Pharaon. Il en va de même quand il s’agit de parler aux enfants d’Israël, 
c’est Moché qui les rassemble. Le verset dit : Moché convoqua tous les anciens d'Israël et leur dit: 
"Choisissez et prenez chacun du menu bétail pour vos familles et égorgez le sacrifice pascal.  
 
 
Il semble évident alors que la raison pour laquelle il est ici employé le pluriel c’est que Moché et 
Aharon avaient de tout temps l’habitude de s’honorer mutuellement, l’un demandant à l’autre de 
parler en 1er.  
 
 
C’est à cela que fait allusion le pluriel du verbe « parler », Ha-Chem leur dit adressez-vous au 
peuple comme à votre habitude de telle sorte que cela soit comme si la parole émanait des deux à 
la fois.  
 
C’est aussi le sens du mot « לאמר » généralement traduit par « en ces termes » qui a le sens de 
transmettre aux autres en ces termes. Cependant ici cela ne peut en être le sens car tout le peuple 
est rassemblé. Il ne peut non plus s’agir de transmettre cette Mitsva aux générations à venir car ici 



 

 

le sacrifice de l’agneau Pascal est spécifique à cette génération. La Mitsva pour les générations à 
venir sera différente sur certains points.  
L’emploi de ce terme est donc comme celui du pluriel la marque de ce respect mutuel entre les 
deux frères, l’un disant à l’autre ; c’est à toi de parler en 1er, et l’autre de lui répondre, non pas du 
tout c’est à toi de le faire ! Z Ch 7. 
 
Il me semble nécessaire de rajouter que ce chapitre débute par la fixation des mois qui est la 1ere 
Mitsva que reçoit Israël en tant que peuple choisi par Ha-Chem. Il est alors absolument nécessaire 
qu’Aharon soit associé à cette parole de sorte que la Torah écrite symbolisée par la personne de 
Moché soit liée  à la Torah orale symbolisée par la présence d’Aharon. De sorte que le Kavod que se 
font les deux frères est celui des deux composants de la Torah l’écrit et l’oral  lequel doit avoir la 
priorité ? L’écrit laisse la parole à l’oral qui lui-même ne peut s’exprimer sans faire référence à la 
source. M B. 

 

וא''באלא  

Le tout petit: Michel Baruch. Poussière sur l’immense terre du Seigneur Tout Puissant ! 

ט''ס ברוך דוד מישל  ה''ע  ארעא דמן עפרא אנא  

רך     עליון מפי תבֹּ

 .בבי''בגצ עד זרעי וזרע זרעי כל ומפי מפי ימושו שלא ר''י  לישועה המצפה

 .מרגלית בר מערבי לא'רג בר ויצחק חא'' לדיב ט''ז  בא''וליד א'' בב א''ליחב' בק ט''ז רדק''למדב  רב בשפע ט''להצופ אלו תורה דברי

 . א''או ק''בתה לנו יאיר'  ולק וללמד ללמוד להשכיל להבין השערים כל לנו' ה יפתח בא''יד' הת מעלות בכל עליה לו אשר וכל בא''ימ לו אשר וכל א''יאב' משפ לכ' ג''לדר מילי בכל והצלחה ברכה 

 ! לטובה אות עמי עשה

 


